
Le Soir d’Algérie :
Qu’est-ce que cette Amicale
des anciens joueurs ?

Ali Fergani : C’est
l’Amicale des anciens joueurs
internationaux depuis 1962.
Les joueurs de l’équipe du
FLN sont membres de droit.

Pourquoi ce privilège ?
Tout simplement parce

que parmi les joueurs de
l’équipe du FLN, il y a ceux
qui ont continué après
l’Indépendance alors que
d’autres avaient mis un terme
à leur carrière.

Tout joueur ayant porté
au moins une fois le maillot
national peut-il faire partie
de cette Amicale ?

Il faut qu’il comptabilise au
moins une sélection mais
contre une équipe nationale.
D’ailleurs, c’est un de vos
confrères, Saïd Selhani, qui a
travaillé et établit une liste
regroupant l’ensemble des
internationaux aussi bien ceux
qui vivent en Algérie qu’à
l’étranger. On a commencé
par tenir des réunions res-
treintes avec une dizaine d’in-
ternationaux à Alger sous ma
direction, à Oran sous celle
de Tasfaout et à Constantine
sous celle de Atoui. Nous
sommes à nous trois
membres du bureau fédéral et
nous organisons actuellement
des rencontres régionales.

Pour expliquer le but de
cette Amicale ?

Non seulement pour leur
expliquer mais aussi pour leur
donner le programme des dif-
férentes opérations que
compte réaliser l’Amicale par
la suite.

Quel est l’objectif princi-
pal de cette Amicale ?

L’objectif principal c’est de
réintégrer le maximum d’an-

ciens joueurs internationaux
dans le circuit du football
algérien. Alors, on va d’abord
les aider à se former. Ensuite,
on va proposer que certains
d’entre eux soient intégrés
dans les instances de notre
football, comme par exemple
les assemblées des clubs,
des ligues et de la FAF. Si je
prends uniquement mon cas,
j’ai évolué au NAHD, puis à la
JSK et également en sélec-
tion et pourtant, je ne suis
membre d’aucune assemblée.

Et ce n’est pas normal.
Oui, d’autant plus que je

ne suis pas le seul dans ce
cas. Donc on va faire des pro-
positions pour que dans les
statuts des clubs et des
ligues, on puisse permettre à
certains ex-internationaux de
réintégrer. Ils seront de cette
façon éligibles.

Vous envisagez aussi
l’organisation de jubilés ?

Non, on envisage d’organi-
ser des rencontres de solidari-
té et non pas des jubilés. On
a des anciens joueurs qui
sont en difficulté et dans le
besoin et grâce à ces
matches, on va pouvoir leur
exprimer toute notre solidarité
et notre aide. On a aussi l’in-
tention de tenir des sémi-
naires pour débattre et faire
des propositions à la DTN. On
veut aussi contribuer à créer
un club de supporters
«Algérie» pour cultiver le fair-
play dans le cadre d’une
éthique sportive.

L’argent étant le nerf de
la guerre, comment va être
financée cette amicale ?

C’est la fédération qui va
nous financer et il faut dire
que dans nos statuts, on a le
droit de ramener des spon-
sors et de  recevoir des dons.

Vous n’aurez pas
recours au système des
compensations de la part
des membres de l’Amicale ?

Non, pas du tout ou alors
ce seront des cotisations sym-
boliques. Mais pour le
moment, nous sommes sous
l’égide de la FAF. Nous
sommes une sorte de complé-
ment de la fédération.

Dans le passé, il y a eu
plusieurs tentatives de
création d’amicales qui ont
avorté. Ne craignez-vous
pas un nouvel échec ?

Non, parce que cette fois-
ci, nous avons l ’aval du
bureau fédéral et celui du pré-
sident de la FAF.

Après cette réunion au
Hilton, quelle sera la suite ?

On s’est réunis à Alger
avec les joueurs du Centre.
Le 23 avril prochain, on fera
de même à Oran avec ceux
de l’Ouest, le 25 avril à Paris
avec ceux qui résident en
France et le 30 avril on sera à
Constantine avec les anciens
internationaux de l ’est du
pays. Ensuite, on tiendra l’as-
semblée générale en marge
de la prochaine finale de la
Coupe d’Algérie.

Comment avez-vous
vécu les excuses publiques
des anciens internationaux
allemands sur le fameux
match RFA-Autriche de
1982 ?

Le mal est fait. Je sais
qu’à l’époque, les Allemands
et les Autrichiens ne s’étaient
pas rencontrés pour combiner

le match, mais une fois sur le
terrain, ils sont parvenus à un
accord tacite entre cousins
germains. Je crois que la
meilleure des réponses avait
été donnée par la FIFA qui,
depuis cette date, a instauré
ce système qui consiste à dis-
puter les derniers matches du
groupe à la même heure.
C’est une forme de justice à
laquelle a contribué l’Algérie,
et c’est une fierté.

Issa Hayatou, le prési-
dent de la CAF, a déclaré
que sans cette combine,
l’Algérie aurait pu remporter
la Coupe du monde en
1982. Qu’en dites-vous en
tant que capitaine de cette
sélection ?

C’est vrai qu’on avait une
superbe équipe, mais on
manquait aussi d’expérience.
C’était juste notre première
participation à une phase fina-
le de Coupe du monde. Ce
que je retiens, c’est que c’était
la première fois dans l’histoire
de cette compétition qu’une
sélection remportait deux vic-
toires sans pour autant passer
au second tour.

Mais si vous étiez pas-
sés, auriez-vous pu aller
jusqu’au bout ?

On avait déjà réalisé l’ex-
ploit de battre les Allemands
et je ne crois pas que nous
aurions pu en enchaîner
d’autres. Cela dit, je pense
qu’on aurait pu aller un peu
plus loin que ce premier tour.

En tout cas, cet exploit a
été récupéré souvent et ne
pensez-vous pas que l’on
en fait un peu trop pour
cette sélection de 82 ?

Ce n’est pas nous qui
avons créé ce phénomène.
Les gens ont gardé un souve-
nir mémorable de cette équi-
pe, tout comme celle du FLN
qui avait marqué l’histoire de
notre football national avant
nous. La preuve, c’est vous
qui me posez la question sur
cette glorieuse période.

Alors continuons.
Comment réagissent vos
enfants quand ils revoient
ces images à la télé ?

Ils sont fiers de leur papa
et surtout de l’Algérie qui a
enfanté de grands joueurs. Je
voudrais ajouter que je suis
persuadé que notre pays peut
donner d’autres excellents
éléments à la seule condition
qu’on se mette sérieusement
au travail.

Propos recueillis 
par H. B.
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«On veut réintégrer les anciens
internationaux»

ALI FERGANI (EX-SÉLECTIONNEUR
ET MEMBRE DU BUREAU FÉDÉRAL) :
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PORTUGAL
BENFICA LISBONNE

Pétition pour Reyes 
Les supporteurs du

Benfica Lisbonne (1re div. por-
tugaise de football) ont lancé
une pétition pour que l’inter-
national espagnol José
Antonio Reyes prolonge la
prochaine saison, rapporte la
presse sportive portugaise.
Dans le texte publié sur le site
www.ipetitions.com/petition/fic
areyes (reste Reyes), les
signataires demandent à la
direction du club de prolonger
avec le jeune attaquant de 25
ans, présenté comme «le seul
joueur inspiré dans une équi-
pe qui brille peu dernière-
ment». Le joueur avait été
prêté en début de saison au
Benfica par l ’Atletico de
Madrid (1re div. espagnole). Le
club mythique de Lisbonne,
qui a déjà acquis 25% des
droits sportifs du joueur pour
2,6 millions d’euros, a jusqu’à
la fin de la saison pour exer-
cer son option d’achat pour
6,5 mil l ions d’euros.
L’attaquant espagnol, dont la
première sélection en équipe
d’Espagne eut lieu en sep-
tembre 2003 lors d’un match
amical contre le Portugal, a

commencé à jouer au FC
Séville (1999-2004), avant
d’être recruté à Arsenal
(2004-2007), puis de revenir
en Espagne au Real Madrid
et à l’Atletico Madrid. D’après
le quotidien sportif Record, le
club lisboète a commencé à
préparer la prochaine saison,
et indique que le club devrait
recruter son premier renfort
dans les prochains jours. Il
s’agit du Brésil ien Patric
Cabral Lalau de 20 ans, qui
joue actuellement dans le club
brésilien de Sao Caetano. Le
Benfica est actuellement 3e du
championnat portugais avec
46 points, à 8 points du lea-
der, le FC Porto.  

Après s’être reconverti à la fonction d'entraîneur, Ali
Fergani, l’ex-vaillant et élégant capitaine de l’EN 82, est
devenu membre du nouveau bureau fédéral et on lui a
confié une noble mission, celle de mener à bien la création
d’une Amicale des anciens internationaux. Cet architecte
de formation est en train de tracer les plans de construc-
tion de cette nouvelle association. Il nous explique les
objectifs dans cet entretien.

L’AGEX de la discorde
Les dirigeants du MCA se sont

donnés rendez-vous hier au
niveau de la DRAG de la wilaya
d’Alger. A l’ordre du jour, l’obten-
tion de l’aval de cette structure
pour tenir une assemblée extraor-
dinaire. Selon des sources
proches de la DJSL, l’autorisation
a été octroyée aux membres de
l’assemblée du Doyen pour orga-
niser l’Agex mardi prochain. Un
premier conclave programmé la
semaine dernière a été reporté
faute de quorum. Cette fois, l’assemblée se
tiendra même si le quorum n’est pas atteint. Le
président du MCA, Sadek Amrous, refuse de
prendre part à cette rencontre. Si l’absence de
Amrous est confirmée, le boss mouloudéen
risque une mise à l’écart de son poste et un
intérimaire sera désigné pour conduire les
affaires courantes jusqu’à la fin de la saison.
Les membres de l’AG du MCA nous ont révélé
que ce sont Djouad et Marif qui sont à l’origine

de la décision de sommer Amrous
de ne pas prendre part à ladite
Agex, et que ces deux hommes
vont certainement user de tout leur
poids pour saborder, une fois de
plus, la tenue de cette assemblée.
«Nous sommes au courant des
agissements de M. Marif qui veut
à nouveau rétrocéder le MCA à la
Sonatrach. De notre côté, on va
s’opposer à ce projet», nous dira
un membre de l’AG. Le galerie
mouloudéenne est, elle aussi, par-

tagée à ce sujet. Un groupe est favorable au
retour du MCA à la Sonatrach, mais avec un
statut particulier. Son choix est motivé par les
scandales interminables qui l’ébranlent quoti-
diennement. D’autres ne cautionnent pas la
position de Marif et souhaitent voir leur équipe
basculer vers une SPA. D’une manière ou
d’une autre, l’Agex de ce mardi, si elle vient à
se tenir, sera certainement houleuse. 

A. A.

MC ALGER

ALLEMAGNE
BAYERN MUNICH

Sammer nie tout contact
L’ancien international alle-

mand Matthias Sammer, pré-
senté par certains journaux
allemands comme le futur
entraîneur du Bayern Munich,
a assuré n’avoir eu aucun
contact avec le club bavarois
qui pourrait se séparer de
Jürgen Klinsmann en fin de
saison. «Je n’ai aucun contact
avec le Bayern, je ne me suis
pas entretenu avec (le mana-
geur du Bayern) Uli Hoeness
comme certains journaux l’ont
dit», a expliqué Sammer au
micro de la chaîne de télévi-
sion Premiere, dont il est l’un
des consultants. «Il y a beau-
coup de rumeurs et de spécu-
lations en ce moment. Je
trouve cela irrespectueux
envers Jürgen Klinsmann,
personne n’a d’ailleurs dit qu’il
ne serait plus l’entraîneur du
Bayern la saison prochaine»,
a souligné Sammer, actuelle-
ment directeur technique de
la Fédération allemande de
football (DFB). Sammer s’est
toutefois gardé de dire qu’il
n’était pas intéressé par ce
poste. Selon la presse alle-
mande, Sammer, ancien
entraîneur de Dortmund

(2000-04) et de Stuttgart
(2004-05), serait l’entraîneur
proposé par Oliver Kahn qui
aurait présenté à ses anciens
dirigeants un projet de relan-
ce du Bayern, dont il pourrait
devenir le manageur sportif. 

Agé de 41 ans, Sammer,
membre de l ’équipe
d’Allemagne championne
d’Europe en 1996 et vain-
queur de la Ligue des cham-
pions avec Dortmund en
1997, a remporté un titre de
champion d’Allemagne
comme entraîneur avec
Dortmund en 2002.
Klinsmann, son ancien
coéquipier en sélection, n’est
pas assuré de poursuivre son
travail à la tête du Bayern
après les déroutes de
Wolfsburg (5-1) en champion-
nat et de Barcelone (4-0) en
Ligue des champions. Pour lui
succéder éventuellement, le
Bayern, dont les dirigeants
entretiennent le plus grand
flou par leur silence, convoite-
raient, outre Sammer, l’Italien
Roberto Mancini, sans club,
ou son compatriote Carlo
Ancelotti (AC Milan). 

COMMUNIQUÉ
Les Fédérations sportives nationales, conscientes du rôle

que leur confère la loi régissant le sport, notamment (tant) sur
le plan de la représentation  de la nation au niveau internatio-
nal que sur le plan de l’organisation et de l’animation spor-
tives ; considèrent que la vacance actuelle du Comité olym-
pique algérien (COA), depuis le 3 mars 2009, la
non-présentation du bilan moral et financier de la période
allant du 09 janvier 2009 à nos jours, et de l’Olympiade des
quatre ans, ne peuvent que se répercuter gravement sur les
prochaines échéances sportives internationales, et donc por-
ter atteinte à l’action et à la dynamique que doivent mener
les structures d’animation du Mouvement sportif national
(MSN), et ainsi entraver sa bonne marche et l’œuvre de
redressement engagée par les plus hautes autorités en appli-
cation du programme du président de la République. Les
fédérations signataires en appellent aux autorités concernées
pour prendre toutes les dispositions et mesures légales et
réglementaires afin de sauvegarder la bonne gouvernance
et l’évolution du sport et en appellent à l’esprit responsable
des dirigeants sportifs pour plus de sagesse, en revenant à la
légitimité, aux références réglementaires, et aux lois de la
République, et mettre en garde contre toute tentative de divi-
sion ou de non-reconnaissance des fédérations élues.


